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L’exposition // Mon corps, ma santé
L’exposition «Mon corps, ma santé» invite au voyage. Un voyage non pas au bout du 
monde, mais plutôt dans l’intimité de notre corps et des organes qui le composent. 
Notre corps, c’est «ce bout de matière que nous habitons». 
Mais le connaissons-nous vraiment bien ?

Dans le labyrinthe des organes, l’exposition propose un zoom sur l’anatomie et 
les aspects physiques des organes les plus importants. Elle permet, par des coupes 
et des représentations, des jeux et des expériences, de mieux comprendre le rôle 
et le fonctionnement de chacun d’entre eux. Mais chaque organe n’est qu’un élément 
de cette prodigieuse mécanique qu’est notre corps. Ensemble, ils collaborent et 
interagissent pour qu’aucun de ces rouages ne se grippe !

Dans chaque zone, vous trouverez des vitrines d’anatomie comparée. 
L’homme et la femme font en effet partie du Vivant. Du chat à la chauve-souris, 
du perroquet au koala en passant par le bonobo ou le serpent : les enfants pourront 
observer de près de vrais organes et quelques autres éléments surprises ! 
Quelles sont les différences et les ressemblances avec telle ou telle espèce animale ? 

Le voyage ici invite à l’étonnement et à l’admiration ! 
Nous avons encore tant de choses à apprendre… 
Bonne découverte !

Le plan // Mon corps, ma santé

la peau

les os

le cerveau le sexe

les poumons

le cœur

le ventre

les reins

vers l’expo Énergie vers l’expo Geo’Dynamic!
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L’exposition // Mon corps, ma santé
L’exposition «Mon corps, ma santé» invite au voyage. Un voyage non pas au bout du 
monde, mais plutôt dans l’intimité de notre corps et des organes qui le composent. 
Notre corps, c’est «ce bout de matière que nous habitons». 
Mais le connaissons-nous vraiment bien ?

Dans le labyrinthe des organes, l’exposition propose un zoom sur l’anatomie et 
les aspects physiques des organes les plus importants. Elle permet, par des coupes 
et des représentations, des jeux et des expériences, de mieux comprendre le rôle 
et le fonctionnement de chacun d’entre eux. Mais chaque organe n’est qu’un élément 
de cette prodigieuse mécanique qu’est notre corps. Ensemble, ils collaborent et 
interagissent pour qu’aucun de ces rouages ne se grippe !

Dans chaque zone, vous trouverez des vitrines d’anatomie comparée. 
L’homme et la femme font en effet partie du Vivant. Du chat à la chauve-souris, 
du perroquet au koala en passant par le bonobo ou le serpent : les enfants pourront 
observer de près de vrais organes et quelques autres éléments surprises ! 
Quelles sont les différences et les ressemblances avec telle ou telle espèce animale ? 

Le voyage ici invite à l’étonnement et à l’admiration ! 
Nous avons encore tant de choses à apprendre… 
Bonne découverte !

Le jeu // Sur la piste de notre corps !
- �Le jeu se compose de 8 cartes d’«enquêtes anatomiques» : des parcours photos  

qui permettront aux élèves de découvrir l’exposition «Mon corps, ma santé»  
de façon active et impliquée.

- �Divisez la classe en maximum 8 équipes (vous pouvez en faire moins) et donnez  
une carte à chacune d’entre elles.  
Infos étonnantes ou incontournables, anecdotes ou expériences : à eux de se  
laisser guider par le fil qui leur est proposé à travers les différentes zones de  
l’exposition.

- �Vous pouvez, si vous le souhaitez, au SPARKOH ! ou de retour en classe, clôturer 
le jeu en réunissant vos élèves autour de vous pour un partage des informations 
récoltées.

Sur la piste de notre corps ! // 
Les cartes-jeu

Étant donné que les élèves doivent choisir 
des informations qui leur paraissent intéressantes, 
anecdotiques ou étonnantes, il n’y a pas de «bonnes» 
réponses.
Nous vous soumettons ici quelques exemples 
de réponses possibles qui vous permettront 
d’aiguiller les élèves s’ils ne trouvent pas du tout.
Faites le tour vous aussi à la découverte des vitrines, 
des films d’animation, des expériences pour 
découvrir des tas d’infos étonnantes sur le corps !
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CARTE n°1Sur la piste de notre corps !

Une info qui nous accroche :

Et lui, a-t-il aussi un squelette ?

Par exemple : à l’intérieur du corps, les os s’emboîtent les uns aux autres : 
une boule d’un côté, c’est la patella, un creux de l’autre, c’est la cupule. 
Cela forme une articulation ! 
Pour se maintenir entre eux, les os sont reliés par des sortes de petits  
élastiques : les ligaments. Le cartilage, lui, protège les os pour qu’ils ne 
s’abîment pas en bougeant sous l’action des muscles !

Il y a plus d’os dans le corps d’un bébé que dans celui d’un adulte !  
En grandissant, les os du crâne se soudent les uns aux autres.  
Nous passons de 350 os, bébé, à 206 os adulte !

206 os ! Le plus long : le fémur, le plus petit : l’étrier dans l’oreille,  
le plus dense : l’astragale, celui que l’on se casse le plus souvent :  
la clavicule. 

OUI, il a un squelette aussi, mais pas tout à fait comme le nôtre : il a une 
carapace. Contrairement aux chats, aux serpents, aux oiseaux ou à nous  
qui avons un squelette à l’intérieur de notre corps - l’endosquelette -,  
le crabe a, lui, un squelette à l’extérieur pour le protéger.  
C’est un exosquelette. La plupart des insectes sont faits de la même  
manière que le crabe.

Ce que nous avons envie 
d’en retenir : 

Pourrez-vous étonner votre prof avec une info ? Une info à conserver :

À vous 
de jouer ! 

Trouverez-vous un autre exemple d’intelligence animale ? Rendez-vous près des cerveaux.

«On a découvert que les fourmis comptent leurs pas de leur nid à la source de nourriture».

Testez-vous ! 

L’info sympa sur la peau :

Une info qui nous accroche : Ce que nous avons envie 
d’en retenir : 

Ce que nous avons envie 
d’en retenir : 

Et lui, a-t-il aussi un squelette ?

À qui sont 
ces peaux ? 
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Pourrez-vous étonner votre prof 
avec une info ?

À vous 
de jouer ! 

Trouverez-vous un autre exemple d’intelligence 
animale ? Rendez-vous près des cerveaux.

«On a découvert que les fourmis comptent 
leurs pas de leur nid à la source de nourriture».

Ce sont des peaux de vache, d’humain et d’autruche. 
Chez les mammifères, il existe des milliers de peaux différentes :  
épaisse, fine, poilue, nue… Mais toutes les peaux fabriquent de l’élastine  
et du collagène. Grâce à ça, la peau est souple et résistante. 

Notre peau est imperméable à l’eau. Une fine couche de graisse permet 
d’éviter que nous absorbions l’eau comme une éponge !
Notre peau n’est pourtant pas imperméable à tout ! Les microbes et  
les rayons du soleil parviennent à franchir cette barrière de protection.

Le cerveau contrôle tout, jour et nuit. Chaque seconde, il reçoit et 
interprète des millions de signaux électriques et chimiques provenant 
de nos sens et organes. Pour recevoir et envoyer ces signaux, il est 
connecté à un immense réseau de communication : les nerfs. 
Il y en a partout dans notre corps ! 

La mémoire «de travail» est celle qui nous permet de mémoriser
une information pendant quelques secondes afin de répondre 
rapidement à une tâche précise.

Par exemple : une chercheuse américaine qui décrypte le langage des 
dauphins a découvert qu’ils émettent des sons spéciaux pour se saluer, 
différents de ceux utilisés quand ils jouent ou se disputent. 
Tout un «vocabulaire» dauphin !

Ou encore : la pieuvre n’a pas un cerveau comme le nôtre. Ses neurones 
sont répartis dans ses huit tentacules, ses yeux et sa tête. En Indonésie, 
on a observé des pieuvres récupérer des noix de coco, les creuser avec 
leurs tentacules pour créer des «cabanes» où se cacher. Utiliser et même 
fabriquer des outils n’est pas réservé aux humains !

Il n’est pas plus gros qu’une graine mais son cœur commence à battre.
À 5 semaines, des «bourgeons» apparaissent, se seront des jambes et 
des bras ! À 6 et 8 semaines, des yeux, des oreilles, des doigts, des muscles 
se forment. À 12 semaines, le fœtus commence à ressembler à un petit 
humain ! C’est après 4 mois que nous pouvons savoir le sexe du fœtus.

Une info à conserver :

Testez-vous ! 

L’info sympa sur la peau :

Ce que nous avons envie 
d’en retenir : 

À qui sont 
ces peaux ? 
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Sur la piste de notre corps ! CARTE n°2

L’info essentielle : Par exemple : 10 000 à 15 000 litres d’air, c’est ce qu’il faut pour 
gonfler une montgolfière… C’est aussi le volume d’air que nous inspirons 
mécaniquement tous les jours !
Parce qu’il cohabite avec notre cœur et qu’il lui laisse de la place, notre 
poumon gauche est plus petit que notre poumon droit ! Inconsciemment, 
nous soupirons environ 1 fois toutes les 5 minutes. Ce mécanisme de 
survie de nos poumons permet de vider complètement les alvéoles 
pulmonaires du CO2.

Même quand on dort, on respire ! Le cerveau se met en «pilote automa-
tique» pour assurer nos fonctions vitales.

Même si l’on ne comprend pas toujours leur sens de l’humour,  
les chimpanzés se font des farces… et rient ! En observant la vie en  
groupe des grands singes, nous avons découvert des comportements  
très proches des nôtres : ils ont des règles de vie propres qu’ils font  
respecter et enseignent aux plus jeunes.

La majorité des bactéries sont très utiles, elles protègent l’estomac  
et tous les organes digestifs. Elles participent activement à transformer  
la nourriture en énergie pour le corps, en réduisant ce que l’on mange  
en infimes morceaux : les nutriments.

L’info sympa : 

Retrouvez à qui est ce cerveau. 
Pourrez-vous étonner votre prof 
avec une info sur cet animal ?

Beûûrk ! Des bactéries !! Mais à quoi servent-elles ? 
Rendez-vous dans la zone «ventre».

«Il y a plus de bactéries dans notre ventre que 
d’étoiles dans la galaxie :  100 000 000 000 de 
bactéries dans notre tube digestif !».

Jouez à vrai ou faux et choisissez une info étonnante : 

L’info essentielle : L’info sympa : Retrouvez à qui est ce cerveau. 
Pourrez-vous étonner votre prof 
avec une info sur cet animal ?

C’est quoi toutes ces bouteilles d’eau ? Que représentent-elles ?

Ce qu’on en retient :

À tester ! 

À vous 
de jouer ! 

Regardez à 
l’intérieur 
de votre corps, 
comme à l’hôpital ! 

Beûûrk ! Des bactéries !! Mais à quoi servent-elles ? Rendez-vous dans la zone «ventre».

«Il y a plus de bactéries dans notre ventre que d’étoiles dans la galaxie : 100 000 000 000 de bactéries dans notre tube digestif !».

Retrouvez-moi dans la zone «cerveau».
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Par exemple : les chiens, les chats et beaucoup d’autres animaux utilisent 
leur pipi pour communiquer… et même dire qui ils sont ! L’odeur dit aux 
autres : «C’est mon territoire», ou «Je cherche un mâle». 
C’est ce qu’on appelle le marquage. 

Ou encore : une équipe de chercheurs a découvert une bactérie dans  
le pipi capable de libérer de l’énergie proche de l’hydrogène, un composant 
du carburant des fusées ! Avec les pipis d’aujourd’hui de toute la population 
des Pays-Bas (20 millions de personnes), on pourrait faire décoller une fusée ! 
Certains imaginent utiliser le pipi des vaches pour créer un nouveau 
carburant pour nos voitures !

Les reins sont comme des «passoires» qui filtrent pour garder ce  
qui est nécessaire et expulser ce qui est mauvais pour le corps.  
À l’intérieur d’un glomérule rénal, le sang voyage dans de minuscules  
vaisseaux sanguins : les capillaires. Ils sont si étroits que le sang est ralenti. 
Il s’écoule presque goutte par goutte; la pression est très forte.  
Ces capillaires sont troués. Comme un tamis, ils trient. Les petites molécules 
d’eau et les toxines sont expulsées du capillaire et récupérées par le rein. 
Les cellules sanguines, très grosses, restent à l’intérieur des vaisseaux  
et poursuivent leur route en dehors du rein.

À l’intérieur du corps, il y a de l’eau en grande quantité ! Outre le sang, 
c’est dans le cœur, le cerveau et les poumons qu’on en trouve le plus… 
et dans les dents qu’on en trouve le moins ! Les reins et la peau contrôlent 
ce volume d’eau. Le trop plein est évacué par l’urine et la transpiration. 
L’eau représente 65% de ton poids !  
70kg = 45 litres d’eau = 30 bouteilles d’eau !

Cette «manipe» permet de voir à l’intérieur de son corps comme on le fait 
via la radiographie, l’IRM ou la tomographie : pour la première, les rayons x 
traversent la peau et les muscles pour voir le squelette et quelques organes. 
On utilise cette technique pour voir la fracture d’un os… mais aussi pour 
contrôler l’intérieur des valises à l’aéroport !
Un IRM montre nos tissus et nos organes mous : nos muscles, notre cœur, 
notre cerveau, nos cartilages, etc. On crée pour cela un champ magnétique 
très puissant. C’est utile pour explorer les vaisseaux sanguins ou étudier le 
cerveau, le foie...
Quant à la tomographie, en injectant un produit appelé «traceur», il est 
possible de voir comment fonctionne un organe ou comment nos cellules 
réagissent. Cette technique est souvent utilisée pour détecter ou suivre  
un cancer.

Jouez à vrai ou faux et choisissez  
une info étonnante : 

Ce qu’on en retient :

À tester ! 

C’est quoi toutes ces bouteilles d’eau ? 
Que représentent-elles ?

À vous 
de jouer ! 

Regardez à 
l’intérieur 
de votre corps, 
comme à l’hôpital ! 
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Sur la piste de notre corps ! CARTE n°3

Par exemple : ce que l’on voit de la peau, c’est l’épiderme.  
En surface, elle est composée de millions de super-cellules de peau  
qui nous protègent. Plus profondément, on trouve le derme. C’est ici  
que se multiplient à l’infini les super-cellules. Elles fabriquent de quoi  
nous protéger du soleil ou réparer les bobos. C’est là aussi que sont  
installées les terminaisons nerveuses. Notre sens du toucher !  
En-dessous encore, juste avant le muscle, il y a l’hypoderme.  
C’est une réserve de graisse qui nous aide à rester à bonne température !

Les serpents doivent régulièrement quitter leur ancienne peau. 
C’est la mue. Par contre, chez tous les mammifères, y compris les humains, 
la peau grandit, vieillit et se renouvelle un peu chaque jour. Les cellules  
de peau séchées tombent et sont remplacées par de nouvelles. 

La pieuvre n’a pas un cerveau comme le nôtre. Ses neurones sont 
répartis dans ses huit tentacules, ses yeux et sa tête. En Indonésie, on a 
observé des pieuvres récupérer des noix de coco, les creuser avec leurs 
tentacules pour créer des «cabanes» où se cacher. Utiliser et même 
fabriquer des outils n’est pas réservé aux humains !
Contrairement aux humais, l’abeille a un tout petit cerveau : 1mm3.  
Elle est pourtant capable de mémoriser des lieux où il y a des fleurs  
à plusieurs kilomètres de distance et de se souvenir durant des jours  
des chemins à prendre en se repérant avec le soleil. Plus fort encore,  
elle sait expliquer aux autres abeilles comment y aller en dansant !

L’info essentielle : 

L’info essentielle : 
L’info sympa : 

L’info sympa : 

Et eux, ont-ils des poumons ? 
Savez-vous comment ils respirent ? 
Rendez-vous à la borne-jeu proche 
de la vitrine des poumons. 

À vous 
de jouer ! 

Ce qu’on en retient :

Pour séduire son ou sa partenaire, le paon 
montre ses plus belles plumes, le crapaud 
croasse, l’aigle fait des acrobaties aériennes, 
l’araignée mâle offre une mouche.

Vous voulez découvrir d’autres choses étonnantes 
sur la séduction, l’amour et le plaisir ? 
Rendez-vous dans la zone consacrée au «sexe» 
et jouez à vrai ou faux !

Ce que cette expérience nous apprend : 

À vous 
de jouer ! 

Retrouvez-moi dans la zone «peau».

Quelle est la particularité de la peau de serpent ?

Quelle est la particularité de la peau de serpent ?
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Le cerveau intègre les informations qui lui viennent des capteurs de  
la peau pour reconnaître les textures ou adapter sa température.

On confond souvent réflexe et réaction volontaire. Éteindre un bouton 
lumineux, même très vite, c’est une réaction volontaire ! À partir d’un signal 
provenant d’un de nos sens, notre cerveau va mettre plus ou moins long-
temps à dicter au corps ce qu’il doit faire : c’est le temps de réaction !

Par exemple : chez l’hippocampe ou le crapaud accoucheur, ce sont  
les mâles qui «portent» les bébés. Chez les manchots, le mâle couve  
seul l’œuf pondu par la femelle. Il ne bougera pas pendant 2 longs mois 
sous un froid glacial.

Les poumons n’ont pas de muscles ! Ce sont les muscles des côtes et 
le diaphragme - un grand muscle plat sous les poumons -, qui font bouger 
tout ça ! Quand ces muscles se contractent, les poumons ont de la place, 
l’air y entre : on inspire. Quand ces muscles se relâchent, ils pressent les 
poumons, l’air ressort : on expire !

Les vers de terre n’ont pas de poumons. C’est leur peau extrafine qui  
capture l’oxygène et l’amène dans le sang. Sous terre en effet, il n’y a  
qu’un tout petit peu d’oxygène coincé entre les cailloux. Pas assez pour 
nous mais d’autres animaux, comme le ver de terre, s’en accommodent. 

Ce qu’on en retient :

À vous 
de jouer ! 

Pour séduire son ou sa partenaire, le paon 
montre ses plus belles plumes, le crapaud 
croasse, l’aigle fait des acrobaties aériennes, 
l’araignée mâle offre une mouche.

Vous voulez découvrir d’autres choses étonnantes 
sur la séduction, l’amour et le plaisir ? 
Rendez-vous dans la zone consacrée au «sexe» , 
sous la vitrine des peluches, et jouez à vrai ou faux !

Ce que cette expérience nous apprend : 

À vous 
de jouer ! 

Et eux, ont-ils des poumons ? 
Savez-vous comment ils respirent ? 
Rendez-vous à la borne-jeu proche 
de la vitrine des poumons. 
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Sur la piste de notre corps ! CARTE n°4

Par exemple : si on ouvre son cœur… on découvre une cloison interventri-
culaire. Elle sépare notre cœur en deux : gauche et droite. Chaque moitié 
est elle-même divisée en deux cavités : l’oreillette en haut, le ventricule en 
bas. À un rythme régulier, le sang circule dans ces cavités, sous le contrôle 
des valvules. Ce sont comme les portes de chaque cavité. Dans le cœur 
et dans le corps, le sang voyage à sens unique. Le sang privé d’oxygène 
remonte du corps dans la moitié droite du cœur. Il dirige le sang vers les 
poumons où il se charge en oxygène. Le sang passe alors dans la moitié 
gauche du cœur, qui le renvoie dans le corps.

L’air que nous inspirons entre dans les poumons, qui se gonflent 
comme des ballons. Le corps utilise l’oxygène pour fonctionner. 
Ce sont les vaisseaux sanguins qui transportent l’air à travers le corps.  
Le cœur fonctionne comme une pompe pour envoyer l’ai inspiré vers  
les vaisseaux. Quand l’oxygène a été utilisé, il devient du CO2, il faut  
donc le faire sortir et lui faire emprunter le chemin inverse !

L’intrus, c’est ce qui provient du rapace : ce n’est pas une crotte,  
c’est une pelote de réjection ! Les rapaces, comme les chouettes  
par exemple, se nourrissent de petits animaux. Ils les avalent en entier… 
mais ne digèrent pas tout ! Les poils, les os, les coquilles, les arêtes  
sont recrachés quelques heures après.

Comment cœur et poumons 
travaillent-ils main dans la main ?  

Observez bien cette vitrine. Quel est l’intrus ? 
Quel récipient contient autre chose qu’une crotte ? 
Pour le savoir, faites le jeu sous la vitrine ! 

Observez bien ces vitrines. Quel est l’intrus ? 
Quel récipient ne contient pas une crotte, 
mais autre chose de très ressemblant ?

Qu’y a-t-il dans une crotte ? 
RDV à la borne-jeu.

Une info qui nous accroche :   

Une info qui nous accroche :   

Comment cœur et poumons 
travaillent-ils main dans la main ?  

Ce qu’on en retient  : 

À vous 
de jouer ! 

Le saviez-vous ?
Seuls les humains ont un menton !

Mais comment s’appellent les 2 os  
qui composent notre mâchoire ? 
Rendez-vous à la borne-jeu sur les os !

2 expériences 
autour des os...

L’info sympa : 
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Une crotte, c’est un mélange d’eau (±75%), de restes de nourriture 
non digérés (±14%)… et de bactéries (±10%) de notre tube digestif !  
Le corps ne digère pas ou peu les fibres. En fonction de ce que  
l’on mange, elles proviennent de céréales, de légumes, de fruits…  
ou des muscles de la viande. En observant les crottes, on peut  
déterminer quel est le régime alimentaire de l’animal.

Ce qui permet au bras et au corps tout entier de bouger, ce sont  
les articulations. Nous en avons près de 400 ! Certaines vont nous  
permettre de bouger dans toutes les directions. C’est le cas du poignet. 
D’autres dans un seul sens uniquement, comme le genou. Tout dépend  
de l’emboîtement des os entre eux et des ligaments qui les retiennent.
Plus de la moitié des os se trouvent… dans les mains et les pieds !  
Avec tous ces os, on peut réaliser beaucoup de mouvements très  
compliqués. Sous la peau, s’agitent les tendons. On dirait de petites cordes. 
Ils relient les os de la main à des muscles, cachés dans l’avant-bras !

Notre squelette, adulte, compte 206 os ! Le plus long : le fémur; le plus  
petit : l’étrier dans l’oreille; le plus dense : l’astragale; celui que l’on se casse 
le plus souvent : la clavicule. Les 3 os à côté sont le cubitus, l’os du bras 
que l’on confond souvent avec le radius, la phalange (nous en avons 14 dans 
les mains et 14 dans les pieds !) et le coccyx : ces petits os soudés se situent 
dans le bas du dos, au niveau des fesses. Il y a très longtemps, 
ils étaient la base… d’une queue !

Pour parler ou manger, notre mâchoire se compose de deux os.  
En haut, c’est le maxillaire. En bas, celui qui bouge, c’est la mandibule. 
Beaucoup d’animaux ont une mandibule mais seuls les humains ont  
une bosse au bout : un menton !

Ce qu’on en retient  : 

À vous 
de jouer ! 

L’info sympa : 

Qu’y a-t-il dans une crotte ?
RDV à la borne-jeu.

Le saviez-vous ?
Seuls les humains ont un menton !

Mais comment s’appellent les 2 os  
qui composent notre mâchoire ? 
Rendez-vous à la borne-jeu sur les os !
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Sur la piste de notre corps ! CARTE n°5

Par exemple : c’est par le tronc cérébral que des millions de messages 
arrivent au cerveau. Selon les informations qu’ils contiennent, le thalamus 
expédie ces messages là où ils pourront être décodés et traités !  
L’hippocampe conserve, par exemple, les souvenirs. Le cervelet contrôle 
l’équilibre et coordonne les mouvements. Les informations sensorielles  
du nez, de la bouche, des yeux, des oreilles… sont envoyées à différents 
endroits du cortex : l’endroit où sont prises les décisions. Au sein du  
cerveau et du système nerveux se cachent des cellules spéciales qui 
transmettent les messages et gardent leurs traces : les neurones.

C’est un cerveau de souris ! Comme elle, les rats n’aiment pas voir l’un 
des leurs emprisonné ! Une expérience a montré qu’ils tentent tout pour 
le libérer… même si cela prend plusieurs jours et qu’ils doivent renoncer 
à un morceau de chocolat ! On a longtemps cru que seuls les humains 
pouvaient ressentir des émotions pour soi ou les autres. Les rats comme 
d’autres nous prouvent le contraire !

Chez les manchots, le mâle couve seul l’œuf pondu par la femelle.  
Il ne bougera pas pendant 2 longs mois sous un froid glacial.

Ce qu’on en retient :

Mais à qui appartient ce minuscule 
cerveau ? Trouvez une info insolite 
à son sujet :  

L’info sympa 
(à découvrir dans la borne-jeu) :

Pourrez-vous étonner votre prof 
avec une info ?

Ce qu’on en retient :

L’info sympa 
(à découvrir dans la borne-jeu) :

Mais à qui appartient ce minuscule 
cerveau ? Trouvez une info insolite 
à son sujet :  

Ce qu’on en retient :

Ecoutez battre votre cœur. 
Puis, sautez pendant 20 secondes. 
Et écoutez à nouveau… 
Entendez-vous la différence ? 

Sentez-vous battre votre cœur
dans d’autres parties ? 
Lesquelles ? 

À vous 
de jouer ! 

Petits tours ? 
Grands tours ? 
À vous de jouer pour 
mieux comprendre 
comment cela se passe 
à l’intérieur ! 

À vous 
de jouer ! 

Notre poumon gauche est plus petit que notre poumon droit. 

Vrai ou faux ? Observez-bien la maquette pour trouver la réponse. 

À votre avis, à quel organe doit-il laisser de la place ?

Retrouvez-moi dans la zone «sexe».

Notre poumon gauche est plus petit que notre poumon droit. 
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Le corps humain peut faire un tas de choses… comme fabriquer des 
bébés ! Mais pour cela, il faut attendre que le corps se prépare : c’est 
la puberté. Le cerveau envoie un signal chimique aux organes sexuels,
les testicules et les ovaires, ce qui entraîne de nombreux changements ! 

Parce qu’il cohabite avec notre cœur et qu’il lui laisse de la place,  
notre poumon gauche est plus petit que notre poumon droit !

10 000 à 15 000 litres d’air, c’est ce qu’il faut pour gonfler une 
montgolfière…  C’est aussi le volume d’air que nous inspirons mécani-
quement tous les jours ! Avec notre système digestif, les poumons ap-
portent ce qu’il faut pour obtenir l’énergie nécessaire pour que 
notre corps fonctionne.

Le rythme du cœur s’adapte en permanence aux besoins en oxygène 
de notre corps, en fonction de ce que l’on fait : si on a plus d’activité 
physique, le besoin en oxygène est plus grand, le cœur battra donc plus 
vite ! On peut le sentir aussi au poignet, dans le cou…

À partir du cœur, le sang voyage dans deux circuits. Il fait d’abord un 
petit tour, du cœur aux poumons, pour se décharger en dioxyde de carbone 
et se recharger en oxygène. Puis, il emprunte une grande route par laquelle 
il fera le tour de tous les organes et tissus en 1 minute !
On appelle «artères», les vaisseaux par lesquels le sang s’éloigne du cœur 
et «veines» ceux via lesquels il y revient.

Pourrez-vous étonner votre prof 
avec une info ?

Ce qu’on en retient :

Ecoutez battre votre cœur. 
Puis, sautez pendant 20 secondes. 
Et écoutez à nouveau… 
Entendez-vous la différence ? 

Sentez-vous battre votre cœur 
dans d’autres parties ? 
Lesquelles ? 

À vous 
de jouer ! 

Petits tours ? 
Grands tours ? 
À vous de jouer 
pour mieux comprendre 
comment cela se passe 
à l’intérieur ! 

À vous 
de jouer ! 

Vrai ou faux ? Observez-bien la maquette 
pour trouver la réponse. 

À votre avis, à quel organe doit-il laisser 
de la place ?

Notre poumon gauche est plus petit 
que notre poumon droit. 
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Sur la piste de notre corps ! CARTE n°6

Observez l’empreinte de vos doigts, 
au sein de votre équipe.  
Se ressemblent-elles ?

À vous 
de jouer ! 

Dans notre ventre, l’estomac 
«travaille» avec d’autres organes. 
Quel est leur boulot ?

Une info qui nous accroche :  

Étonnez votre prof avec une info à trouver 
dans la borne-jeu ! 

Écoutez battre ces cœurs ! 
À chaque cœur d’animal correspond un nombre de 
battements par minute. Trouverez-vous lequel ? 
Pourquoi le rythme du cœur est-il si différent 
d’un être à l’autre ? De quoi cela peut-il dépendre ?

Selon les chercheurs qui travaillent 
sur le sujet, en réunissant 2 journées 
de pipis de tous les Belges, on 
pourrait faire décoller une fusée ! 
Le pipi c’est plein d’énergie !

Mais à quoi ça sert de faire pipi ? 
Réfléchissez bien. Vous trouverez  des 
pistes de réponses dans la zone «reins». 

Observez bien cet os. 
Quelle est sa particularité ? Et à quoi sert ce «détail» ? 

Ce qu’il faut en retenir :

Testez cette 
drôle de caméra ! 

Par exemple : sous les contractions de l’œsophage, la nourriture avalée
descend jusqu’à l’entrée de l’estomac. Un clapet - le sphincter - en contrôle 
l’entrée. L’estomac est un grand réservoir. Il stocke ce que tu manges, 
puis le brasse et le mélange pendant des heures en se contractant. 
Sans ce mouvement, la digestion serait impossible. C’est le péristaltisme.  
Dans les plis de l’estomac, des millions de glandes microscopiques  
fabriquent un liquide très acide : les sucs gastriques. Ces sécrétions  
attaquent la nourriture avalée et la transforment en bouillie : le chyme.

Tous les aliments que nous mangeons nous donnent de l’énergie,  
des vitamines, du sucre, des nutriments ! Pour cela, ils doivent être réduits 
en des morceaux de plus en plus petits à travers différentes étapes, 
qui commencent par la mastication, et transformés via plusieurs processus 
chimiques. À la fin des opérations, ce qui n’est pas utile doit être éliminé…

Nous allons, en moyenne, 6 fois par jour aux toilettes…  
La faute à nos reins ! Les reins sont de véritables stations d’épuration 
pour le corps. C’est là que le sang se débarrasse des déchets liquides  
et de l’eau en trop.

Une info qui nous accroche :  

Dans notre ventre, l’estomac «travaille» 
avec d’autres organes. 
Quel est leur boulot ?

Selon les chercheurs qui travaillent 
sur le sujet, en réunissant 2 journées 
de pipis de tous les Belges, on 
pourrait faire décoller une fusée !  
Le pipi c’est plein d’énergie !

Mais à quoi ça sert de faire pipi ? 
Réfléchissez bien. Vous trouverez  des 
pistes de réponses dans la zone «reins». 
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Par exemple : le dromadaire peut survivre 45 jours dans le désert sans 
boire. C’est l’un des animaux les plus résistants aux maladies et aux 
infections du monde animal… ce que l’on retrouve dans ses urines !  
Les scientifiques s’intéressent donc beaucoup au pissat de dromadaire… 
dans leurs recherches de lutte contre le cancer ! En Chine, un laboratoire 
a déjà réussi à créer de nouvelles cellules à partir d’échantillons d’urine.

Tout dépend de la corpulence de l’animal, mais aussi de son lieu de 
vie et de ses activités ! Ainsi, si le plus souvent, plus on est gros, plus le 
cœur est grand et plus il bat lentement, ce n’est pas vrai dans tous les cas : 
la girafe a un rythme cardiaque… identique au chat ! Son cœur réussit 
l’exploit d’envoyer du sang très haut dans son long cou. 
À l’inverse, sous l’eau, le cœur du manchot bat aussi lentement que 
celui d’un cheval. Nager demande moins d’énergie à son corps.

Même si les rayons du soleil sont bénéfiques pour notre organisme,  
notamment par leur apport en vitamine D, certains d’entre eux  
pénètrent profondément dans notre peau. Ils peuvent abîmer nos  
cellules en provoquant l’apparition de tâches, de rides voire de cancers.  
Il est donc important de ne pas trop exposer sa peau et de la protéger  
avec de la crème solaire ou sous un parasol !

Les empreintes, ces étranges dessins sur la peau des doigts, sont 
uniques. Même les vrais jumeaux ont des empreintes digitales différentes ! 
Elles sont inaltérables : que l’on se brûle légèrement le doigt, que l’on se 
coupe, que l’on ait des ampoules ou des verrues, chaque détail de nos 
empreintes se redessinera à l’identique.

Dans notre dos, les vertèbres sont trouées. C’est par là que passent les 
nerfs qui permettent au cerveau de communiquer avec le reste du corps.

Étonnez votre prof avec une info à trouver dans la borne-jeu ! 

Écoutez battre ces cœurs ! 
À chaque cœur d’animal corres-
pond un nombre de battements 
par minute. 
Trouverez-vous lequel ? 
Pourquoi le rythme du cœur est-
il si différent d’un être à l’autre ? 
De quoi cela peut-il dépendre ?

Ce qu’il faut en retenir :

Testez cette 
drôle de caméra ! 

Observez l’empreinte de vos 
doigts, au sein de votre équipe.  
Se ressemblent-elles ?

À vous 
de jouer ! 

Observez bien cet os. 
Quelle est sa particularité ? Et à quoi sert ce «détail» ? 
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Sur la piste de notre corps ! CARTE n°7

Par exemple : quand le sang entre dans le rein, il traverse les pyramides  
de Malpighi à travers des vaisseaux de plus en plus petits. Ces pyramides 
sont composées de millions de néphrons, eux-mêmes constitués de  
glomérules rénaux. Un glomérule ressemble à une pelote de vaisseaux  
sanguins ultra fins. C’est là que le sang est filtré. Les cellules sanguines 
y sont séparées de l’eau et des toxines ! Les calices et le bassinet sont 
comme de grands entonnoirs. Ils récoltent l’eau en trop pour la conduire  
à l’uretère. Ce conduit transporte l’eau en trop du rein vers la vessie.

La peau nous protège, mais quand on se blesse, le sang joue un grand rôle 
pour la réparer : en coulant de la blessure, le sang entraîne des microbes 
et saletés qui pourraient y entrer; il apporte aussi des éléments très utiles, 
les plaquettes, pour refermer les blessures, les cicatriser. La croûte empêche 
ainsi les microbes de pénétrer…

À partir du cœur, le sang voyage dans deux circuits. Il fait d’abord un 
petit tour, du cœur aux poumons, pour se décharger en dioxyde de carbone 
et se recharger en oxygène. Puis, il emprunte une grande route par laquelle  
il fera le tour de tous les organes et tissus en 1 minute ! 
On appelle «artères», les vaisseaux par lesquels le sang s’éloigne du cœur 
et «veines» ceux via lesquels il y revient.

Ce qu’on en retient :

Une info qui nous accroche :  

Petits tours ? Grands tours ? À vous de 
jouer pour mieux comprendre comment 
cela se passe à l’intérieur ! 

À vous 
de jouer ! 

 Une info qui nous accroche :  

Ce qu’on en retient :

Petits tours ? Grands tours ? À vous de jouer 
pour mieux comprendre comment cela se 
passe à l’intérieur ! 

Découvrez comment et pourquoi 
les os vivent ! Quelles infos 
importantes en retenez-vous ?

Un os, 
c’est vivant ! 

C’est grâce à une protéine appelée  
kératine que les poils se fabriquent… 
mais aussi les ongles, les griffes, 
les cornes, les plumes et les becs.

Découvrez d’autres choses étonnantes sur 
les poils et la peau dans la borne-jeu et 
aux alentours !

À vous 
de jouer ! 

À vous 
de jouer ! 

L’info sympa :

Parviendrez-vous à résister ?  

2 jeux autour du cerveau.

Trouvez-moi dans la zone «cœur». 

Observez bien ces os. 
Retrouvez-les sur un squelette 
complet. À qui sont-ils ?

Palpez les os de vos bras. 
Les retrouvez-vous ?
Puis trouvez plus d’infos 
dans la borne sous la vitrine. 
Incroyable, non ? 
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C’est un bras humain et une aile de chauve-souris ! Ils ont plusieurs 
points en commun, comme, d’ailleurs, la nageoire du dauphin ! Ils sont 
construits en trois parties : on trouve un os allongé unique, puis deux os 
allongés parallèles et enfin un groupe de petits os : les phalanges, particu-
lièrement longues chez la chauve-souris !

1) �À la naissance, nos os n’étaient pas aussi durs et forts qu’aujourd’hui.  
Ils étaient principalement composés d’une matière épaisse et souple :  
le cartilage. En grandissant, ce cartilage s’est allongé puis s’est peu à  
peu durci pour se transformer en os ! 

2) �À l’intérieur des os, on trouve une matière toute molle et bien vivante :  
la moelle osseuse. Il y en a dans tous tes os. Elle fabrique de nouvelles 
cellules pour ton sang. 

3) �On trouve aussi du calcium, qui aide les os à grandir, à être solides et  
à se réparer.

Par exemple : mise à plat, notre peau aurait la taille… d’un grand drap !  
C’est notre plus grand organe. 
Ou encore : lorsqu’il fait trop chaud ou que nous avons couru, 
nous transpirons. La sueur permet de garder notre corps à la bonne  
température ! Elle est fabriquée sous la peau par les glandes sudoripares. 
Peu d’animaux transpirent autant que nous ! Beaucoup évacuent la chaleur  
en trop en haletant, comme le chien. D’autres, comme les oiseaux, n’ont 
de glandes sudoripares et ne transpirent donc pas du tout !  
Ils évacuent la chaleur en expirant.

Quand nous sommes face à de nouvelles choses, les neurones du  
cerveau s’organisent entre eux différemment : ils s’adaptent et on apprend !  
Ici, nos mains renseignent le cerveau sur ce qu’elles font… mais nos yeux  
ne sont pas d’accord ! Au début, le cerveau est perdu. Il va chercher ce  
qui cloche pour s’adapter à la situation. 
Lorsqu’on voit quelqu’un bâiller, même un animal, difficile de résister.  
C’est à cause de nos neurones-miroirs ! Très actifs quand nous sommes  
en groupe, ils nous forcent à avoir de l’empathie pour l’autre… et à l’imiter ! 
Bâiller est un réflexe millénaire encore très mystérieux ! Une action invo-
lontaire du corps : des neurones-moteurs dans nos muscles réagissent 
avant même que le cerveau ne prenne de décision. 

Observez bien ces os. 
Retrouvez-les sur un squelette 
complet. À qui sont-ils ?

Palpez les os de vos bras. 
Les retrouvez-vous ?
Puis trouvez plus d’infos 
dans la borne sous la vitrine. 
Incroyable, non ? 

Découvrez comment et pourquoi 
les os vivent ! Quelles infos 
importantes en retenez-vous ?

Un os, 
c’est vivant ! 

À vous 
de jouer ! 

L’info sympa :

Parviendrez-vous à résister ?  

2 jeux autour du cerveau.

C’est grâce à une protéine appelée  
kératine que les poils se fabriquent… 
mais aussi les ongles, les griffes, 
les cornes, les plumes et les becs.

Découvrez d’autres choses étonnantes sur 
les poils et la peau dans la borne-jeu et aux 
alentours !
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Sur la piste de notre corps ! CARTE n°8

Qui va gagner ?
L’info sympa : 

Sommes-nous les seuls à avoir un nombril ?  
Réponse dans la borne-jeu dédiée aux sexes !

Ce qu’on en retient :

Ce qu’on en retient :

Plus on monte en altitude, moins il y a 
d’oxygène. Mais alors, comment fait 
la buse pour respirer ?

Quand l’ours hiberne, son corps 
se met au ralenti. Son cœur bat 
très lentement, 19 battements 
par minute.

Et vous, à quel rythme bat votre cœur ? 
Dans la zone «cœur», écoutez-le ! 

L’info sympa :

À vous de jouer ! 

Une info qui nous accroche :  

Par exemple :      
- �Dans le pénis, l’urètre est un passage important. C’est là qu’est évacuée 

l’urine quand la vessie est pleine, mais c’est aussi par là que sont libérés 
les spermatozoïdes au moment de l’éjaculation. Les spermatozoïdes sont 
fabriqués dans les testicules. Ils se mélangent à un liquide produit par  
les vésicules séminales et la prostate pour former le sperme. Sous l’effet 
du désir, le pénis se gorge de sang, s’allonge, se durcit et se redresse : 
c’est l’érection.

- �Avec ses poils, ses petites et ses grandes lèvres, la vulve est ce que l’on 
voit de l’extérieur. C’est l’entrée du vagin. C’est par ici qu’entre le pénis 
lors d’un rapport sexuel avec un homme. Sous l’effet du désir, le clitoris 
qui entoure le vagin va gonfler et donner du plaisir. Tout là-haut, ce sont 
les ovaires. À la puberté, ils commencent à libérer tous les mois un ovule. 
L’ovule libéré descend le long de l’une des deux trompes de Fallope 
jusqu’à l’utérus. C’est là que l’ovule attend quelques jours d’être fécondé 
ou non par un spermatozoïde.

À chaque éjaculation, l’homme libère 400 millions de spermatozoïdes. 
Chacun d’eux est unique ! Tous ces spermatozoïdes vont remonter le 
vagin puis l’utérus de la femme pour rejoindre l’ovule et tenter d’y entrer  
le premier. Un seul d’entre eux seulement parviendra à le féconder !  
À l’intérieur du corps de la femme, les spermatozoïdes rencontrent beaucoup 
d’obstacles. La plupart d’entre eux meurent en chemin ! Les chances de 
concevoir un enfant sont plus ou moins grandes selon les couples.

Ce qu’on en retient :

Qui va gagner ?
L’info sympa : 

OAV_SPARKOH_P5-S2_CORPS_PROF.indd   18OAV_SPARKOH_P5-S2_CORPS_PROF.indd   18 17/09/24   17:1617/09/24   17:16



Le chameau, l’éléphant, l’ours, le hérisson, la baleine… tous ces 
mammifères dits «placentaires» possèdent un nombril comme nous ! 
Dans le ventre de leur mère, ces animaux vivent avec un cordon ombilical. 
Grâce à lui, le fœtus reçoit de l’oxygène et de la nourriture de sa maman. 
À la naissance, ce cordon ne sert plus à rien. Il est coupé mais on garde 
une cicatrice : le nombril !

Les oiseaux peuvent voler très haut, à plus de 9000 mètres d’altitude, 
au-dessus des plus hautes chaînes de montagne du monde comme 
l’Himalaya ! Bien que petits, leurs poumons sont plus efficaces que les 
nôtres. Ils possèdent des sortes de sacs pour stocker et brasser plus 
d’oxygène.

En moyenne, le cœur d’un homme/femme d’à peu près 70 kg bat 70 
fois par minute. Mais le cœur s’accélère quand on fait des efforts pour 
fournir l’énergie à l’ensemble de l’organisme, et il réagit aussi aux émotions : 
quand on est amoureux ou angoissé, des glandes situées dans le ventre 
libèrent des hormones qui accélèrent le rythme cardiaque.

7 à 8 mètres de digestion ! Où va la tartine avalée ce matin ? 
Elle est d’abord mâchée, coupée, écrasée dans la bouche. Une fois avalée, 
elle descend sous les mouvements de l’œsophage jusqu’à l’estomac.  
La tartine y est mélangée, malaxée plusieurs heures avant d’entrer dans 
l’intestin grêle. C’est là qu’elle est dissoute. Les nutriments qu’elle contient 
sont absorbés par le corps. L’intestin grêle ondule et pousse les restes de 
la tartine jusqu’au gros intestin. Cette dernière étape va récupérer l’eau et 
acheminer lentement les restes inutiles ou non digérés de la tartine.  
Tout cela, sera évacué par le rectum !

- �Il y a plus de bactéries dans le ventre que d’étoiles dans notre galaxie ! 
Cent mille milliards de bactéries vivent dans le tube digestif. Utiles, elles 
protègent l’estomac et tous les organes digestifs. Elles participent  
activement à transformer la nourriture en énergie pour le corps,  
en réduisant ce que l’on mange en infimes morceaux : les nutriments.

- �Dans le ventre, nous avons aussi… deux cents millions de neurones !  
Ils veillent à notre digestion, échangent avec le cerveau et gèrent  
même nos émotions !

L’urine, c’est de l’eau mélangée avec d’autres éléments dont le corps  
n’a pas besoin. Ce mélange vient du sang, qui transporte les déchets  
pour les éliminer. Ce liquide doit donc être filtré dans les reins !  
Des filtres hyper fins et très malins : ils permettent de garder l’eau  
nécessaire à notre organisme.

Sommes-nous les seuls à avoir un nombril ? 
Réponse dans la borne-jeu dédiée aux sexes !

Plus on monte en altitude, moins il y a 
d’oxygène. Mais alors, comment fait 
la buse pour respirer ?

Quand l’ours hiberne, son corps 
se met au ralenti. Son cœur bat 
très lentement, 19 battements 
par minute.

Et vous, à quel rythme bat votre cœur ? 
Dans la zone «cœur», écoutez-le ! 

L’info sympa :

À vous de jouer ! 

Ce qu’on en retient :

Une info qui nous accroche :  
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